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G)mment  planter  vos  Arbres  Fruitiers 

LA  CLEF  DU  SUCCES. 

Il  est  très  facile  de  planter  un  arbre;  mais  encore  f'Mt-il  le  savoir.  Car  à 
quoi  servirait-il  de  se  procurer  des  arbres  vigoureux,  rustiques,  de  qualité  et  de 
variété  choisies,  s'ils  devaient  être  plantés  dans  un  milieu  ou  dans  des  conditions 
défavorables.  Mieux  vaudrait  n'en  pas  acheter  plutôt  que  d'en  hasarder  la  plan- 
tation. Combien  de  centaines  d'arbres  de  toutes  espèces  périssent  cependant  à 
chaque  année,  parce  qu'on  ignore  les  précautions  à  prendre  et  les  opérations  à  faire 
pour  assurer  la  réussite  de  leur  transplantation.  Souvent  même,  à  la  suite  d'insuccès 
répét^  dont  on  attribue  la  cause  au  pépiniériste  d'abord,  puis  au  climat  ensuite, 
on  finit  par  se  rebuter  et  par  renoncer  à  la  culture  fruitière,  alors  que  i'échec 
provient  uniquement  de  la  maladresse  du  planteur. 

Pour  prévenir  de  semblables  pertes,  il  importe  donc  que  tous  ceux  qui 
achètent  des  arbres  sachent  quels  soins  leur  donner  en  les  recevant  et  quand,  où 
et  comment  les  planter.    . 


mception  de»  arbf . 

Avant  de  les  accepter,  il  faut  d'abord  constater  s'ils  sont  en  bon  état  et  si  les 
quantités,  espèces  et  variétés  désignées  correspondent  bien  à  celles  qui  ont  été 
commandées. 

On  jugera  de  la  qualité  et  de  Tétat  de  l'arbre  par  ses  racines,  sa  cime  et  par 
l'apparence  de  son  bois,  de  ses  bourgeons  et  de  son  écorce.  S'il  possède  un  sys- 
tème d'enracinement  souple,  bien  développé,  un  collet  trapu,  une  tige  droite, 
e»  mpte  de  nœuds,  une  écorce  lisse,  non  recouverte  de  mousse  noire,  des  bran- 
che i  charpentières  bien  disposées,  des  bourgeons  vigoureux,  l'arbre  sera  classé 
de  i."emier  choix. 

Vous  reconnaîtrez,  au  contraire,  qu'un  arbre  doit  être  refusé  ou  mis  de  côté 
quand  ses  racines  sont  desséchées,  cassantes,  lorsque  son  écorce  est  ndée,  plissée 
ou  encore  lorsqu'en  coupant  le  bout  des  branches,  vous  constaterez  que  le  cœur 
du  bois  est  noir.  Inutile  de  planter  un  tel  arbre. 

Il  arrive  parfois,  que  des  arbres  pourtant  bien  emballés  souffrent  de  Réchauf- 
fement par  suite  d'une  livraison  lente  au  printemps.  Dans  ce  cas,  les  bourgeons 
sont  généralement  éclos.  Aussi,  faudra-t-il  les  mettre  en  jauge  sans  tarder  et 
tailler  sévèrement  lors  de  leur  plantation. 
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Ml—  <n  jaup. 

I>68  qu'ils  auront  été  déballé»,  les  arbres  seront  rais  en  jauge    c'e8t.à-.Jir.. 
qu'on  ,es  plaecra  côte  à  côte  .lans  une  ou  plusieu™  tranchées  oùSont  parÎ^ 
ment  enterrés  à  une  profondeur  variable  et  dans  un  sol  sec  ou  .umide    su  van 
qu  on  les  ..cevra  à  l'automne  ou  au  printemps.     Lo«qu'on  J^ U  7;: 

profondes  de  18  à  24  pouces,  sur  le  travers  desquelles  les  arbres   à   mi-couch^-^ 
«mt  enterrés  de  la  racine  jusqu'aux  branches.    S'ils  ne  sont  reçus  q^'au  prï! 
temps  on  les  enterre  de  la  même  façon,  quoique  moins  profondémenr  à  K 
du  sole.1  et  du  vent,  dans  un  sol  mouilleux  où  ils  demeurent   peTdant  24  à    2 

d3"h^'"-rr*  /'.'"*  ^^  '*^"  "'«^^^*'«"-  A  «"PPO--  même  qS  Lien 
de«,échés,  .  faudrait  se  garder  de  les  laisser  séjourner  dans  l'eau  Mir/vau 
dans  ce  cas  les  laisser  plus  longtemps  en  jauge. 

Quand  pUntT? 

fnr./"  P'!"*«'"P«'  dès  que  la  terre  est  bien  réchauffée  et  égouttée.     Si  l'on  était 
forcé  par  les  circonstances  de  retarder  la  plantation,,  il  faudrait  recouvrir  î 
bmnches  des  arbres  en  jauge  avec  de  la  paille  pour  retkrder  l'éclosion  dT^ir 
geons.     Mais  on  ne  devra  pas  attendre  toutefois  que  les  feuilles  se  soient  ouverte 
pour  planter,  car  le  succès  de  la  reprise  serait  alors  compromis  ' 

Où  planf  r? 

n«r  „^^"' ''^"d™'*  '«  ™«"x  protégé  contre  les  vents  prédominants  et  où  le  sol 
rvan^r       '  «*.P''''^°"deur,  son  degré  d'humidité  et  son  exposition   1  prê'; 
davantage  aux  exigences  des  difif.     .tes  espèces  d'arbres  ^ 

Le  pommier  ,e  plaît  dans  les  terres  franches    et  sablo-argileuses    olutôt 
sèehes  que  mouilleuses,  sans  exiger  qu'elles  soient  très  profonde!  '  ^ 

perm^ab^rblSTrllr  *^'"  '^"^'^  °"  ^^^^'^^'^^^  ''-^-^«'  '  -us.o. 

Le  prunier  préfère  les  terres  sablo-argileuses    ou  argilo-calcaires  hum,dp« 

tandis  que  le  cen«.r  exige  que  ces  mêmes  terres  soient    StThesW 

enracmement  étant  superficiel,  il  n'est  donc  pas  nécessaire  ^elesoUoit  S 

Le  terrain    destiné  à  l'étabUssement  d'un  verger  de  oetif*.  n„  a^         a 

;,X.       A     P'*"***'°"-     ^  meilleure  préparation  du  sol  consiste  à  v  faire  uro 
I?n'e7^  "  '"**''™'.  °"  légumineuses  suivie  d'un  bon  latur  d'automnT 

friche  ou    n  ZIT  Dar'"'  '^"'^^  ff  ^'"«'  '^  P'^"*«^  ^-«  -  t-dne» 
mené  ou  en  gazon.     Dans  ce  cas,   un  labour  d'automne  orécédé  dh^n^^  \\u&..\ 

Wbo...on  dW^  de  fenn.  ou  de  ph«,phate  Thom J(l)  Tim^     I,  «ÏÏt 
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même  à  désirer  que  le  sol  fut  défoncé  aussi  profondément  que  possible,  surtout 
a  le  sous-sol  était  compact,  à  moins  toutefois  que  le  tuf  fut  proche  de  la  sur- 
face, car  il  faudrait  alors  se  «arder  de  le  défoncer  ou  de  l'efifritcr. 

Les  terres  engraissées  et  lalM)urée8  à  l'automne  doivent    être  de  nouveau 
lalwurées  et  hersées  au  printemps,  puis  aplanies  par  un  raclage  ou  un  roulage. 

Enfin,  lorsque  par  suite  de  circonstances  incontrôlables  on  doit  planter  r'  - 
une  terre  en  friche  qui  n'a  pu  être  lalwurée  à  l'automne,  il  faut  de  toute  nécessit. 
a  défoncer  profondément  au  printemps,  soit  en  tirant  5  ou  6  raies  de  charrue 
fouille^ose  à  1  endroit  qu'occuperont  les  rangées  d'arbres  ou  soit  en  creusant  les 
trous  à  la  dynamite.  Qu'on  veuille  bien  remarquer  toutefois  que  cette  méthode 
n  est  pas  aussi  recommandable  que  les  précédentes. 

On  procède  ensuite  au  jalonnage  du  terrain,  c'est-à-ilire  à  l'enlignement  des 
rangées  et  au  piquetage  de  la  place  des  arbres. 

L'espace  à  laisser  entre  les  rangées  et  la  distance  entre  chacun  des  arbres 
varie  suivant  les  espèces,  les  variétés,  le  climat  et  la  superficie  du  verger.  Règle 
générale,  les  pommiers  se  plantent  de  25  à  35  pieds  en  tous  sens;  les  poiriers,  pru- 
niers et  cerisiers  à  15  pieds  en  tous  sens,  exception  faite  pour  les  arbres  nains  qu'on 
plante  à  8  pieds  d'intervalle.  Si  l'on  doit  planter  plusieurs  espèces  d'arbres  frui- 
tiers, il  faudra  que  chacune  d'elle  soit  plantée  séparément  et  étiquetée 

&>mm«nt  pUntw? 

Lorsque  le  temps  est  venu  de  planter  les  arbres,  il  faut  creuser  des  trous 
destinés  à  les  recevoir.  Etant  donné  qu'on  ne  saurait  creuser  sans  enlever  le 
piquet,  et  qu  il  importe,  pour  conserver  l'enlignement,  que  le  tronc  de  l'arbre 
occupe  exactement  la  place  où  se  trouvait  le  piquet,  on  devra  donc  ae  servir 
d  me  planche  indicatrice  telle  que  représentée  dans  la  gravure  fontispice.  C'est 
une  planche  mesurant  de  4  à  6  pieds  de  longueur  par  6  à  8  pouces  de  largeur, 
perforée  à  ^s  deux  extrémités  et  possédant  au  milieu  de  l'un  de  ses  côtés  une 
entaïUe  en  forme  de  V  (voir  gravure).  Avant  d'enlever  le  piquet  pour  creuser 
1*  fosse  on  le  fait  pénétrer  dans  l'entaille  de  la  planche  que  l'on  fixe  en  place  au 
moyen  de  deux  chevilles  enfoncées  dans  le  sol,  par  les  deux  trous  qui  se  trouvent 
aux  extrémités  de  la  planche.  Comme  ces  chevilles  doivent  servir  de  point  de 
repère,  lorsque  le  piquet  et  la  planche  auront  été  enlevés,  il  faut  prendre  soin 
ae  ne  pas  les  arracher  avant  d'avoir  planté  l'arbre. 

Le  diamètre  de  la  fosse  doit  correspondre  à  la  longueur  des  racines  et  varie 
'îlx!  ,        ^  '*  "^"^'■'  °"  commence  par  enlever  la  couche  de  terre 

Végétale  ou  terre  amenùée  que  l'on  dépose  à  part  en  a,  vu  qu'elle  est  la  plus 
iche  et  qu  on  doit  s'en  servir  pour  recouvrir  les  racines.  La  couche  de  terre 
lue  I  on  enlève  ensuite  jusqu'à  la  profondeur  de  18  pouces,  est  placée  en  b. 

Une  excellente  méthode  à  pratiquer  dans  les  terrains  sablonneux  pour  assurer 
e  succès  de  la  plantation,  consiste  à  déposer  dans  le  fond  de  la  fosse  une  pelletée 
le  fumier  bien  pourri  ou  encore  de  terreau  riche  qu'on  pulvérise  en  le  mélan- 
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géant  à  trois  foia  son  volume  de  terre,  de  manière  à  former  une  butte  ou  mon< 
ticulc  (voir  c  dans  '  gravure).  Avant  d'y  placer  l'arbre,  on  enlève  généralement 
les  deux  cinquièmes  et  parfois  même  la  moitié  de  la  longueur  de  ses  branches,  mniH 
toujours  de  façon  à  co  server  à  leur  ensemble  une  forme  symétrique  convenable. 

On  coune  ensuite  dans  un  plan  horisontal,  jusqu'à  ce  qu'on  ait  atteint  le 
bois  sain,  les  racines  mutilées,  desséchées  ou  atteintes  de  pourriture;  puis  après 
les  avoir  plongées  dans  une  cuvette  contenant  de  l'argile  ou  de  la  glaise  d^yée  nu 
purin,  quelqu'un  descend  l'arbre  dans  la  fosse,  jusqu'à  ce  que  .  coUet^de  la 
racine  soit  à  1  pouce  au-dessus  du  niveau  du  sol.  Pendant  qu'il  le  tient  bien  droit 
dans  la  posit  ion  représentée  par  la  gravure,  une  autre  personne  replace  la  planche 
indicatrice  dans  les  chevilles  dd  et  glisse  le  tronc  de  l'arbre  dans  l'entaille,  de 
façon  qu'il  soit  exactement  à  l'endroit  où  se  trouvait  le  piquet  d'enlignement. 

L'un  des  opérateurs  étend  alors  les  racines  à  leur  longueur  tout  autour  du 
monticule  pour  qu'elles  ne  s'entre-croisent  pas,  et  les  recouvre  ensuite  avec  la 
terre  végétale  amoncelée  en  a  pendant  que  son  aide  secoue  légèrement  l'arbre 
de  bas  en  haut,  afin  que  la  terre  pénètre  partout  et  qu'il  ne  reste  aucun  vide  autour 
des  racines.  Et  c'est  précisément  pour  assurer  un  parfait  contact  des  racine» 
avec  la  terre  qu'on  doit  la  fouler  avec  les  pieds,  en  faisant  bien  attention  pour 
ne  pas  les  me».  *rir,  jusqu'à  ce  que  la  fosse  soit  aux  trois  quarts  remplie.  Mais 
à  partir  de  là,  la  terre  ne  devra  plus  être  foulée,  vu  que  la 
surface  du  sol  doit  toujours  être  meuble  pour  empêcher  l'éva- 
poration  de  se  produire  trop  intense. 

Arrosez  ensuite,  si  la  terre  était  sèche  et  p'acez  un  paillis 
(litière  de  paille),  autour  du  pied  de  chaque  arbre  afin  d'y  main- 
tenir l'humidité. 

Si  l'arbre  était  exposé  aux  vents,  il  faudrait  lui  donner  un 
tuteur.  Nous  ne  sommes  pas  en  faveur  de  l'emploi  d'un  seul 
piquet  ;  mieux  vaut  se  servir  de  deux  piquets  plantés  en  croisée.         Tuteurs 


Point  Important. 

Lors  de  la  réception,  de  la  mise  en  jauge  ou  de  la  plantatioL ,  n'exposez  les 
racines  des  arbres  que  le  moins  longtemps  possible  à  l'air  ou  au  soleil,  ayant  soin 
de  les  recouvrir  soit  avec  de  la  mousse,  de  la  paille  ou  de  la  toile  (sacs)  humides. 


*hK^ 


Miite  en  jauge 


CONSEILS 

Loraquo  voiui  achetés  von  pommicnt,  vo«  poirieni,  voh  pruniont,  et  vo»  ceri- 
tien,  veuillci  sp^^cifier  au  pépini^rinte  à  qui  vouh  vouh  adrcHiies,  «le  ne  vouh 
envoyer  que  des  arbres  &  6<u««  tige,  n'ayant  pan  pIuH  de  2  ou  3  ann  de  pépinière. 


Ne  mettes  jamaiii  de  fumier  vert  ou  qui  ne  soit  pas  entièrement  décompos<*, 
en  contact  avec  le*  racines  de  vos  arbres:  vous  occasionneries  la  carie  ou  le  blanc 
des  racines. 


Mtintenea  le  sol  meuble  au  pie<l  do  vos  arbres  à  partir  ilu  printemps  jusque 
vers  la  mi-juillet.  S'ils  sont  en  rapport,  répandes  une  mince  couche  <le  cendre 
nir  leurs  racines  vers  le  milieu  de  juin,  afin  d'obtenir  des  fruits  plus  gros  et  plus 
Micculents. 


Dans  les  terrains  sablonneux,  conserves  toujours  un  paillis  de  4  ou  5  pou- 
ces d'épaisseur  autour  du  pio«l  de»  arbres,  pour  leur  garder  l'humidité  dont  ils 
ont  besoin. 


On  ne  peut  espérer  obtenir  des  fruits  exempts  de  taches  ou  de  piqûres  d'in- 
lectes,  à  moins  de  faire  des  arrosages  empoisonnés  sur  les  arbres  en  rapport. 
Quatre  arrosages  ou  pulvérisations  peuvent  suffire;  le  premier,  avant  l'ouverture 
les  feuilles;  le  deuxième,avant  l'ouverture  des  fleurs;  le  troisième.immédiatement 
iprès  que  les  fleurs  sont  fermées,  mais  avant  que  leur  calice  ne  soit  entièrement 
»udé  à  sa  partie  supérieure,  et  enfin  le  quatrième.dans  les  14  à  18  jours  qui  sui- 
vent le  troisième. 


Pour  obtenir  des  fruits  plus  volumineux  et  de  grosseur  plus  uniforme,  en 
nême  temps  que  pour  ne  pas  épuiser  l'arbre  et  lui  permettre  de  produire  à 
'haque  année,  il  ne  faut  pas  hésiter  à  pratiquer  l'éclaircissage  des  fruits,  dès 
ju'ils  ont  atteint  environ  le  quart  de  leur  grosseur. 


A  l'automne,  entoures  le  pied  de  vos  arbres  avec  une  lisière  de  toile  mé- 
allique  mesurant  environ  12  pouces  de  hauteur,  pois  buttes-les  avec  du  fumier 
le  ferme,  afin  de  les  soustraire  aux  ravages  que  pourraient  leur  causer  les  mulots 
lendant  l'hiver  et  de  les  protéger  contre  la  gelée. 

Pour  plus  amples  informations,  demandez  nos  bulletins: 

No.  16  ou  "Guide  l'Arboriculteur," 

No.  17  ou  "La  Culture  Fruitière  dans  la  province  de  Québec," 

No.  21  ou  "Pour  avoir  de  Belles  Pommes," 

No.  23  ou  "Les  Principales  Espèces  d'Insectes  Nuisibles  et  de  Maladie^ 

Végétales," 
No.  37  ou  "Les  Ennemis  du  Verger-Potagor." 
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LISTE  DES  DIFFERENTES  VARIETES  D'ARBRES  ET  D'ARBUSTES 
FRUITIERS  DONT  NOUS  RECOMMANDONS  PARTICULIERE- 
MENT LA  PLANTATION  DANS  LA  PROVINCE  DE 

QUEBEC. 


POMMIERS  Variétés  d'été:  Duchesse,  Jaune  Transparente,  Lowland  Raspberry. 
"  d'automne:  Wealthy,  Fameuse,  Mcintosh  Rouge,  St-Laurent, 

Scarlet  Pippin,  Milwaukee. 
"  d'hiver:     Canada  Baldwin,  N.  W.  Greening,  Canada  Red, 
Gano,  Salome,  Golden  Russet,  Béthel. 
N.B. — Nous  soulignons  les  meilleures  variétés. 
Dans  la  région  de  Québec,  la  Wealthy  peut  être 
considérée  comme  variété  d'hiver. 
POIRIERS  :  Fondante  des  Bois,  Favorite  de  Clapp,  Louise  Bonne  de    Jersey, 

Beurré  d'Anjou.  ' 

PRUNIERS  :^Varietes  européennes  —Damas  Bleu,  Mirabelle,  Reine  Claude, 
Lombard,    Impérial   Gage,     Gueii,    Victoria,    Grand   Duke, 
Bradshaw,  Coe,  Yellor  Egg,  Washington,  Pond's  Seedling. 
Variétés  américaines: — Pour  les  Cantons  de  l'Est  et  la  Beauce. 
Hawkeye,  Wolfe,  Carstesen,  Stoddard. 
Montmorency,  Guigne  Hâtive,  Morello,  Richmond. 
Bederwood,  Williams,  Pocomoke,  Albam'e  de  Wilson,  Vic^ 

toria,  Bendall,  Americus,  Progressive. 
N.B.— Ces  variétés  sont  à  fleurs  parfaites.    La  Bendall  est 
délicieuse  comme  fraise  à  dessert. 

FRAMBOISIERS  :  noirs  :  Cumberland. 

rouges:  Herbert,  Cuthbert,  Marlboro. 

jaunes:  Golden  Queen. 

Industry,  Pearl,  Downing. 

noirs:  Black  Victoria,  Saunders. 

rouges:  Victoria,  Wilder. 

blancs:  White  Grape,  White  Impérial. 


CERISIERS 
FRAISIERS 


GROSEILLIERS: 
GADELLIERS: 


% 


